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En ce début d'année, toutes les forces
vives du Centre LGBT Paris-Île-de-France
sont  fortement  impliquées dans l'actua-
lité politique. 
De nouveau, notre association a apporté
sa contribution à l'organisation et à l'appui
des autres acteurs LGBT pour la mani-
festation pour l’égalité qui a eu lieu le 27
janvier dernier.
En février se poursuit la mobilisation pour
le mariage pour toutes et tous. C'est main-
tenant que les représentants de la Nation
vont débattre, après la discussion en
Conseil des ministres et en commissions
parlementaires.
Le mariage-civil institue la reconnaissance
d'une relation affective stable entre deux
personnes qui peut, également, être créa-
teur de lien de filiation. 
Le mariage, comme les principes de la
filiation, doit évoluer, comme il le fait
constamment depuis 1804, pour s'adapter
à la réalité de notre société (divorce, capa-
cité de la femme, reconnaissance de l'au-
torité parentale conjointe, reconnaissance
de la filiation adultérine...).
À l'extérieur de l'hémicycle, il nous faut
batailler pour faire face aux obscuran-
tismes de tous bords.
Que ce soient les tenants d'une famille
« idéale », qui se voudrait traditionnelle et
figée, niant la diversité des organisations
humaines ici et ailleurs : ils oublient que le
mariage fut pendant des siècles un arran-
gement social pour allier deux patrimoines
ou deux lignées, bien éloigné des senti-
ments ou du bien-être et de l'intérêt des
enfants !

Que ce soient les tenants d'un foyer hété-
ronormé, qui oublient que la famille c'est
bien plus qu'un père et une mère, mais
une cellule affective, sociale, économique
et éducationnelle  : doit-on penser que la
moitié des enfants vivant en France, hors
de l'institution du mariage, sont plus mal-
heureux que les autres ? 
Ce qui importe pour le bonheur des
enfants, ce n'est pas tant le nombre des
personnes qui les entourent ou leurs orien-
tations sexuelles mais leur volonté de
créer un foyer.
Ce mariage pour tous s'inscrit dans la
lignée des réformes fondatrices pour la
reconnaissance de nos droits : après 1982
où l'Assemblée Nationale vote la dépénali-
sation de l'homosexualité, après 1999, à la
suite d'un débat houleux qui prendra de
nombreux mois, le PACS est définitivement
adopté, enfin, en 2013, la loi ouvrant le
mariage à toutes et tous s'inscrira dans la
reconnaissance de la réalité de la pluralité
de la société.
Le mois de février est aussi le mois de
l'amour et de sa fameuse fête, la Saint-
Valentin ! Les événements festifs se pour-
suivent grâce à l'implication sans retenue
de nos Volontaires et salariés : un partena-
riat avec Paris, Je T'aime, parcours artis-
tique dans le troisième arrondissement,
une soirée Philtre d'amour avec le bar
associatif du Centre LGBT, une exposi-
tion… Bref, de quoi nous réchauffer !

Comme toujours, restons mobilisés !

G. Mathias et J-C. Colin,
Coprésidents du Centre LGBT Paris-ÎdF

ÉDITORIAL

La représentation nationale
entre dans le débat.
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Le Centre LGBT Paris-ÎdF ouvre le 2e cor-
tège de la manifestion pour l’Égalité des
Droits du 27 janvier dernier.

Table ronde juridique de janvier :
«Violences LGBT, violence sexiste»  avec
Pierre-Yves Nauleau, Mickaël Bucheron,
Gilles Bon-Maury et Michaël  Bouvard
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L’ÉGLISE ANGLICANE AUTORISE 
L’UNION CIVILE AUX PRÊTRES GAYS
L'Eglise anglicane d'Angleterre a annoncé
vendredi 4 janvier la levée de l'interdiction
faite aux prêtres homosexuels unis civile-
ment avec leur partenaire d'être ordonnés
évêques, à condition cependant qu'ils s'en-
gagent à rester chastes. Jusqu’ici, ils ne
pouvaient être ordonnés qu'à condition
d'être aussi célibataires. L’inégalité per-
siste cependant  : les prêtres et évêques
mariés (donc hétérosexuels) ne sont pas
soumis à l'obligation de chasteté.  (source
Le Monde, le 4 janvier)

TÊTU EST REPRIS 
PAR JEAN-JACQUES AUGIER, 
POUR 1 EURO SYMBOLIQUE
L’homme d’affaire Jean-Jacques Augier,
ancien patron des Taxis G7 et trésorier de
campagne du candidat François Hollande,
rachète à Pierre Bergé le magazine "Têtu"
pour 1 euro symbolique. Pierre Bergé lais-
serait dans les caisses du journal suffisam-
ment de trésorerie pour qu’il n’ait pas de
problème d'argent pendant au moins deux
ans. Têtu perdrait environ 1,5 millions d’eu-
ros par an, et sur les 27 permanents, dont
une petite quinzaine de journalistes, la moi-
tié serait licenciée. Souhaitons à Jean-
Jacques Augier qu’il redresse le titre et per-
pétue l’aventure Têtu, à laquelle la commu-
nauté gay doit beaucoup. (source
Huffington Post, le 16 janvier)

DÉGRADATIONS HOMOPHOBES DANS
DES LOCAUX PS D’ÎLE-DE-FRANCE
«On ne bougera pas d’un iota», assure à
Yagg Thomas Puijalon, secrétaire de la sec-
tion PS d’Issy-les-Moulineaux (Hauts-de-
Seine). Dans la nuit du 21 janvier, des
briques ont été lancées contre les vitres du
local PS de la ville et des autocollants por-
tant la mention «Jeunesses nationalistes»
ont été placés en évidence. «Homo, n’ou-
blie pas que tu as eu un père et une mère»,

pouvait-on lire sur ces stickers. Des mouve-
ments nationalistes ont participé en queue
de peloton aux rassemblements contre le
Mariage pour Tous, mais Thomas Puijalon
se refuse à faire un lien entre cette mani-
festation et les dégradations. Une enquête
de police est ouverte. (source Yagg, le 21
janvier)

LE PLAIDOYER 
D’ÉLISABETH BADINTER 
POUR LE MARIAGE POUR TOUS 
Ça fait du bien d’entendre Élisabeth
Badinter, et sa défense du mariage pour
tous fait chaud au cœur en cette période
glaciale. C’est à voir sur la chaine Yagg
www.youtube.com/user/yaggvideo,
comme les nombreuses autres auditions
parlementaires, car, n’en déplaise aux
opposants, le débat a bien eu lieu sur le
mariage pour tous.

SONDAGE IFOP, CE QU’ON APPREND
(UN PEU) DE LA SOCIOLOGIE DES PROS
ET DES ANTIS
Au-delà de la proportion des pro et des
antis (60/40), selon un sondage IFOP publié
en janvier, le PRO-mariage pour tous serait
une femme, de 18 à 24 ans,  très diplômée
(bac +3 ou 4), plutôt à gauche et sans reli-
gion. A l’inverse, le profil de l’ANTI est un
homme plutôt âgé et retraité, peu diplômé
et catholique pratiquant. La manifestation
des antis du dimanche 13 janvier suscite
un soutien ou une sympathie minoritaire
parmi les Français (39%), une part impor-
tante (59%) exprimant le sentiment que
ces manifestants ne défendent pas une
vision moderne de la société. Il est égale-
ment intéressant de noter une lassitude
voire un agacement des Français au sujet
du mariage pour tous, selon 64% on parle
trop de ce sujet qui ne constitue pas pour
eux une prioritié, bref il est vraiment temps
que le projet passe à l’Assemblée !

REVUE DE PRESSE
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TELEX
Né en Auvergne, Sasha, le premier bébé 2013 de France a deux mamans.
Heureux présage pour 2013  ! // A p rè s  l a  m a n i f  d e s  a n t i s ,  F.  H o l l a n d e
réaff irme qu’ i l  i ra jusqu’au bout et qu’ i l  n’y aura pas de référendum //
Le président recevra une délégation des antis, mais déclare qu’il ne touchera
pas au texte // Les joueurs du Paris Foot Gay créent leur propre club, qui
devient les Panamboyz United // Pour le premier ministre italien, «la famille,
c'est un homme et une femme», bon courage à nos amis italiens pour la suite
du combat! // Pendant ce temps, en Belgique, on a fêté les 10 ans du mariage
pour tous // Faute d'être entendu par son parti, GayLib quitte l'UMP // Lady
Gaga part en tournée avec un bus de soutien aux jeunes homos // Un pasteur
américain promet aux gays qu'ils seront débarrassés de leur homosexualité:
«Caressez des chevaux et vous deviendrez hétéros!» // 

On @ lu...
Michael Youn @MichaelYoun
Dans «liberté, égalité, fraternité», y'a pas «égalité» au milieu dans la devise?!
Cela dit, à lire certains, on se demande si y'a aussi fraternité.

Michel Galabru
« Je suis pour le mariage homosexuel. Je ne vois pas pourquoi on devrait épar-
gner quelqu'un parce qu'il est homo! »

Virginie Lemoine, sur France 3
« Je pense qu'il faut absolument faire témoigner les gens comme moi, ça
règlera le débat. C'est-à-dire les gens qui ont été élevés par une personne
homosexuelle, quelle qu'elle soit (…) C'est mon frère aîné, qui est homo-
sexuel, qui m'a élevée, qui m'a construite et qui m'a permis d'avoir la vie que
j'ai, qui m'a fait faire du théâtre, qui m'a fait lire, qui a été un pédagogue
absolument extraordinaire, quelqu'un d'aimant, à qui je dois tout. »

Jodie Foster, aux Golden Globes
«Je crois que j'ai un besoin urgent de dire quelque chose que je n'ai jamais été
capable de dire en public et qui me rend un peu nerveuse (…) Je ne pourrais
en aucune façon être ici sans remercier l'un des plus grands amours de ma vie
: mon héroïque co-parent, ex-compagne amoureuse et âme-sœur, confesseur,
partenaire de ski, conseillère, ma chère compagne pendant 20 ans, Cydney
Bernard. Merci Cyd. Je suis si fière de notre famille moderne, nos merveilleux
fils, Charlie et Kit qui sont ma raison de respirer »

Barack Obama, durant son discours d’investiture
« Notre voyage n’est pas terminé tant que nos frères et sœurs homosexuels
ne sont pas traités comme n’importe qui devant la loi »

Olivier Guérin



Quatorze ans après le vote du Pacs, la
Marche législative vers l’Egalité pour toutes
et tous a enfin repris. Cependant, après le
revirement du gouvernement sur la PMA et
la démonstration de force des opposants
au projet le 13 janvier, il apparaît plus
qu’important de montrer une détermina-
tion sans faille et une mobilisation continue
tout au long du travail législatif.

Les opposants au « Mariage pour tous » ont
défilé comme prévu le dimanche 13 janvier
dans les rues de Paris. Trois parcours de
manif enregistrés par la Préfecture et trois
acteurs de premier plan : Frigide Barjot,
l’UMP, Civitas. Nombre de manifestants
selon la Police : 380 000 ; nombre de mani-
festants selon les organisateurs : 800 000
voire un million ? Devant l’exagération, les
organisateurs de la « Manif pour tous » ont
été rappelés à l’ordre par la Préfecture de
Police lors d’un communiqué.

Quoiqu’il en soit, ceux et celles qui s’insur-
gent contre ce projet de société et qui
étaient dans les rues de la capitale sont les
mêmes que ceux et celles qui s’opposaient
hier au droit à l’IVG, au droit à la contracep-
tion, à la reconnaissance du divorce ou au
Pacs ; reconnus aujourd’hui comme de
réelles avancées positives pour notre
société. Se proclamant tolérants et non
homophobes, ils usent pourtant d’argu-
ments fallacieux et n’hésitent pas à tron-
quer le débat.

Ne leur en déplaise, voici une petite défini-
tion du terme « homophobie » disponible
sur le site de SOS Homophobie :
Le terme homophobie, apparu dans les
années 1970, vient de « homo », abrévia-
tion de "homosexuel", et de « phobie », du
grec phobos qui signifie crainte. Il désigne

les manifestations de mépris, rejet, et
haine envers des personnes, des pratiques
ou des représentations homosexuelles ou
supposées l’être. Ce n’est pas une cons-
truction étymologique puisque homo ne
renvoie pas au radical grec.

Est ainsi homophobe toute organisation ou
individu rejetant l’homosexualité et les
homosexuel-le-s, et ne leur reconnaissant
pas les mêmes droits qu’aux hétérosexuel-
le-s. L’homophobie est donc un rejet de la
différence, au même titre que la xénopho-
bie, le racisme, le sexisme, les discrimina-
tions sociales, lié aux croyances
religieuses, aux handicaps, etc.

Leurs arguments sont donc bel et bien
homophobes et ne dénotent d’aucune
morale dont ils sont soit-disant les
défenseurs. Leur principale crainte n’est
pas que les homos puissent se marier mais
que l’état légalise l’homoparentalité,
atteinte à la sacro-sainte famille garante de
la stabilité de la République ! Entendons
clairement qu’un enfant élevé par un cou-
ple homosexuel mènera à la perte de notre
civilisation puisque les homosexuels ne
sont que des êtres égarés qu’il faut remet-
tre sur le droit chemin…

Bref  ! Continuer à débattre avec de tels
opposants ne sert qu’à dépenser inutile-
ment une énergie dont nous allons avoir
besoin tout au long du processus législatif.
Concentrons-nous sur ce qui en vaut la
peine : sensibiliser le grand public, informer
toutes les parties prenantes des réalités de
ce projet de loi et contrer les campagnes de
désinformation !
En somme, nous devons assurer que la
Marche vers l’égalité atteindra son point
d’arrivée. Isabelle Gentilhomme
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POLITIQUE

L’Égalité est en marche, les opposants au
mariage pour tous aussi !



7

POLITIQUE

Manifestation du 27 janvier 2013 pour 
l’ÉGALITÉ DES DROITS ! Nous y étions !

Crédit photo: Brice Gouban 
Rainbow flag de AIDES

Crédit photo: Philippe Escalier / Sensitif

Crédit photo: Isabelle Gentilhomme

Crédit photo: Nicolas Rividi / Flux-Tendu
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Le samedi 19 janvier s’est tenue à l’initia-
tive de la permanence juridique et en
partenariat avec SOS HOMOPHOBIE et
FLAG ! une rencontre dont l’objectif était
d’aborder les violences LGBT à travers le
sexisme qui est bien souvent le principal
motif de passage à l’acte des agresseurs.
1) Sur le diagnostic de la situation :
Après un rapide panorama présenté par
Pierre-Yves, coréférent de la Permanence
juridique, ont pu intervenir successivement :

-  deux services de l’Etat, par l’in-
termédiaire de :
Gilles BON-MAURY, Conseiller au Cabinet
de Najat Vallaud-Belkacem, qui a ainsi pu
présenter le programme d’actions gou-
vernemental contre les violences et dis-
criminations commises à raison de l'orien-
tation sexuelle ou de l'identité de genre.
Celui-ci a pu faire connaitre plusieurs
mesures issues de ce programme, notam-
ment en termes de formation des agents
des services publics, d’intervention en
milieu scolaire mais aussi auprès des servi-
ces judiciaires.
Le Commandant de Police Thierry
DOSSINGER et la Capitaine de
Gendarmerie Christine BOUFFIERE de la
Délégation aux victimes du Ministère de
l’Intérieur, qui ont ainsi pu souligner qu’un
délégué aux victimes avait été mis en
place dans chaque département, et qu’il
pouvait être saisi par les victimes, ou par
les associations LGBT.

-  deux associations membres du
conseil d’administration du Centre
LGBT Paris-ÎdF  :
FLAG ! par le canal de Mickaël BUCHERON,
qui a pu rappeler l’action de FLAG ! tant
pour faire connaître les missions du
Ministère de l’Intérieur auprès du public
LGBT qu’en sens inverse, pour alerter les
services de police et de gendarmerie sur la
spécificité des violences subies par les
LGBT. Mickaël a également rappelé les prin-

cipaux outils juridiques existants ainsi que
leurs limites, et décrit le point de vue des
services enquêteurs sur les violences LGBT.
SOS HOMOPHOBIE en la personne de
Michaël BOUVARD, a livré les principales
caractéristiques des violences LGBT, à par-
tir des données statistiques de son rapport
annuel 2012. En particulier, il a été observé
que les auteurs de violences LGBT sont
majoritairement des hommes, lesquels
agissent souvent en groupe concernant les
agressions dans les lieux publics. Le voisi-
nage et Internet ont également été identi-
fiés comme les lieux où la violence LGBT
est la plus fréquente.
2) Sur les mesures à mettre en œuvre

-   au titre de la prévention :
Une meilleure formation des personnels
(notamment de police et de gendarmerie,
mais également en milieu pénitentiaire) à
l’accueil des publics LGBT victimes de vio-
lences,
Une meilleure information des victimes
LGBT, en particulier à travers les associa-
tions LGBT, sur les dispositifs mis en place
par le Ministère de l’Intérieur, tels que la
Délégation aux victimes,
Le développement des interventions en
milieu scolaire, pour déconstruire les
clichés sexistes.

-   au titre du traitement judicaire:
Le développement de structures d’accueil,
ouvertement LGBT, anonymes et gratuites
telles que la Permanence juridique du
Centre LGBT Paris-ÎdF,
Un meilleur accompagnement des vic-
times, au stade du dépôt de plainte, à tra-
vers notamment et grâce aux associations
d’aide aux victimes et à la Délégation
d’aide aux victimes,
La réflexion sur des peines alternatives à
l’emprisonnement (de type stage de réin-
sertion ou travaux d’intérêt général) pour
déconstruire les préjugés sexistes chez les
agresseurs LGBT. Pierre-Yves Nauleau

JURIDIQUE

« Violences LGBT, violence sexiste » 
Comment lutter efficacement contre les agressions ?
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Le 27 février 1987, les autorités médicales
françaises et la ministre de la Santé, Michèle
Barzach, autorisent enfin la mise sur le mar-
ché de l’Azidothymidine, plus connue sous
le nom d’AZT, et commercialisée sous le
nom de Retrovir. D’un coût élevé (environ
57.000 F par an et par personne), très diffi-
cile à synthétiser (à partir notamment de
sperme de hareng), la molécule des labora-
toires Welcome, voit son utilisation limitée
aux hôpitaux, et n’est d’abord administrée
que pour certaines formes graves de la
maladie. Elle intervient directement sur le
virus HIV pour le bloquer et l’empêcher de
se répliquer dans l’organisme, sans pour
autant le détruire. Les études menées aux
USA ont montré qu’après 9 mois de traite-
ment, 94% des malades sont encore en vie
(contre 60% des patients sans traitement),
et qu’après un an, la mortalité ne dépasse
pas 11%. 

L’AZT date en fait du milieu des années 60.
Elle s’est d’abord avérée inefficace pour le
traitement des cancers, auquel elle était ini-
tialement destinée. Après la publication des
premiers essais américains par le Dr Broder,
début 1986, elle a d’abord été réservée au
marché américain, les laboratoires ne pou-
vant assurer qu’une faible production. Elle
est finalement testée depuis novembre
1986 sur 250 patients européens, dont une
soixantaine de Français des hôpitaux
Claude-Bernard, La Pitié, Saint-Louis et
Tarnier. Devant l’urgence de la situation, la
France a fini par autoriser la commercialisa-
tion du traitement 6 mois seulement après
la fin des tests, alors que les délais habituels
sont plus proches de 10 ans !

Dès le mois d’octobre 1987, la quasi-totalité
des 2.000 malades en France sont traités à
l’AZT. Le traitement est pris en charge à
100% par la Sécurité sociale (le sida a été
ajouté en octobre 1986 à la liste des « mala-
dies longues et coûteuses ») et exclusive-
ment distribué par les pharmacies centrales
des hôpitaux. Les résultats sont souvent
sensibles ; les fièvres diminuent, l’appétit
des patients s’améliore et ils reprennent du

poids ; certains peuvent même recommen-
cer à travailler ! Seuls sont exclus les
malades atteints du sarcome de Kaposi, sur
lesquels la molécule n’a pas d’effet théra-
peutique. Le traitement est lourd, avec une
gélule à prendre toutes les 4h, mais l’hospi-
talisation peut être réduite au maximum.
Les effets indésirables demeurent impor-
tants. 40% des malades souffrent d’anémies
graves et voient une baisse sensible de
leurs globules. Il leur faut souvent recourir à
des transfusions sanguines. Les débuts du
traitement s’avèrent souvent pénibles : les
patients souffrent de nausées, migraines,
insomnies, douleurs musculaires, complica-
tions hématologiques…

Il faudra attendre septembre 1990 pour que
le ministère de la Santé, tenu alors par
Claude Evin, autorise l’AZT pour le traite-
ment, sous certaines conditions, des séropo-
sitifs asymptomatiques et des patients
atteints de signes cliniques précoces de l’in-
fection. Deux études américaines montre-
ront en effet en août 1989 l’efficacité du
traitement, qui prolonge la phase asympto-
matique et permet un accroissement du
nombre total de lymphocytes T4, avec des
effets secondaires beaucoup plus faibles
que chez les malades du sida. A l’annonce
de ces résultats, les actions de Welcome
bondiront d’ailleurs de 34% en une seule
séance à la Bourse de Londres. Rien qu’aux
USA, en effet, c’est un marché potentiel de
650.000 personnes qui s’ouvre, contre
45.000 malades sous Retrovir…

L’histoire retiendra enfin les débats clas-
siques qui ont traversé la communauté lors
des essais de l’AZT : choix des malades
sélectionnés pour les essais, expérimenta-
tions en double aveugle (la moitié des
« cobayes » ne recevant qu’un placebo),
pénurie orchestrée par les laboratoires. Des
débats qui en rappellent d’autres, beaucoup
plus récents…

Thomas Dupuy
Sources : Gai Pied n°261 (14 Mars 1987) – Gai
Pied Hebdo n°290 (17 Octobre 1987)…
Mois prochain: Mars 1987, Censure dans les kiosques

Février 1987 : Enfin un espoir !



Comme les années précédentes, les
actions du Pôle Santé constitué de
Volontaires du Centre LGBT Paris-ÎdF,
en partenariat avec nos permanences
professionnelles (psychologique, emploi,
social, etc.) et nos associations mem-
bres, seront centrées sur deux axes
principaux :

Le premier axe répond à l’une des mis-
sions statutaires du Centre LGBT Paris-
ÎdF à savoir, la lutte contre le VIH et
les IST. En 2013, notre association se
donne pour objectif d’être un acteur à
part entière dans la lutte contre le VIH
et les IST. Il s’agit donc de renforcer
les actions en lien avec la prévention,
le dépistage ainsi que la diffusion des
informations relatives aux avancées
biomédicales.

Notre partenariat avec AIDES nous a
permis en 2012 de proposer régulière-
ment des sessions de dépistage rapide
par Trod (Test Rapide à Orientation
Diagnostique). Ce partenariat contin-
ue pour proposer au public, tous les
trimestres, la possibilité de se faire
dépister de manière anonyme et
gratuite avec un résultat en moins de
30 minutes.

Après un bon retour d’expérience sur
nos actions de terrain en 2011 sur
lieux de dragues, les Tuileries, cette

action de sensibilisation sera recon-
duite au 2ème trimestre 2013 et se
déroulera de façon régulière (deux fois
par mois). Il s’agit pour les Volontaires
du Pôle santé du Centre LGBT Paris-ÎdF
d’aller à la rencontre des HSH
(Hommes ayant des rapport Sexuels
avec des Hommes) dans le but de les
sensibiliser sur les moyens de préven-
tion contre le VIH et les IST, le
dépistage, la capote, le traitement
post-exposition.

Par ailleurs, le partenariat du Centre
LGBT Paris-ÎdF avec le collectif
«Parlons Q» va nous permettre d’or-
ganiser une série de rencontres autour
du thème des sexualités gays, en vue
d’effectuer des propositions d’actions
de prévention.

Le second axe concerne nos autres
actions avec une orientation santé
publique. La prise en compte de la
santé est un enjeu primordial pour
l’ensemble de la population L, G, B, T
et ses alliés. Ainsi, la Conférence
Internationale « Vieillir LGBT : ouvrir
les portes au dialogue » nous a permis
de dresser un état des lieux des
besoins des personnes LGBT vieillis-
santes. En 2013, des actions de sensi-
bilisation seront mises en place sur
cette thématique.

PROGRAMME D’ACTIONS DU PÔLE SANTÉ 2013
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La lutte contre le VIH et les IST, une priorité
réaffirmée au sein du Centre LGBT Paris-ÎdF



D’une manière plus spécifique, les
résultats de notre étude réa-lisée en
collaboration avec l’INPES sur les
besoins de santé des personnes trans,
ont permis de mettre en exergue des
axes d’amélioration concernant la
prise en charge de cette population.
Ainsi, des plaquettes d’information
des personnels de santé pourront
être élaborées en concertation avec
nos associations membres.

Des actions nouvelles seront, égale-
ment, mises en place concernant
plus spécifiquement les lesbiennes
(information sur la prévention des
cancers ou encore des IST, etc.) ou
encore la population des jeunes
LGBT au travers d’une réflexion spé-
cifique sur les thèmes du coming out,
la prévention du suicide, etc.

Des conférences et débats dans nos
locaux sur des thématiques spéci-
fiques aux LGBT seront également
proposés, tout au long de l’année, en
collaboration avec nos différents
partenaires (Le Kiosque, Actions
Traitement, Aides, Sidaction…) ainsi
qu’avec nos associations membres.
De manière générale, le Pôle santé,
grâce à l’implication de ses
Volontaires, continue à sensibiliser,
par des articles publiés au sein de la
Lettre d’information Genres, et par la
diffusion d’outils de prévention, tous
nos publics L, G, B, T.

Noé Testa

PROGRAMME D’ACTIONS DU PÔLE SANTÉ 2013

11

Centre médico-social du Figuier, 
2 rue du Figuier 75004 Paris
Téléphone: 01 49 96 62 70
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ANNONCES
PARIS, JE T’AIME #3

Parcours art contemporain du Marais
en partenariat avec le Centre LGBT.

« PARIS JE T’AIME » est un parcours
artistique en plusieurs étapes qui se tien-
dra dans le marais dès le 14 février
jusqu’au 2 mars 2013. 
Une exposition hors les murs des galeries
classiques au plus près des parisiens.
Une balade amoureuse. Les artistes se
mobilisent pour partager leur vision de
l’amour, mettre en scène les amoureux
et favoriser les rencontres. Les amou-
reux, les passionnés, les curieux pourront
faire de belles rencontres artistiques
et personnelles.

Galerie Christian Berst à Pascal Tassini
Galerie Sator à Diamant
Galerie Florence Leoni à Claudia Squitieri
School Gallery à Samon Takahashi
Galerie Paris Beijing à Caterina Suzzi
Galerie Ophite à Sandrine Boulet
Coïncidence à Jérémy Martin et Thi-Thanh
Galerie Vanessa Quang à Emilie Schalck
Alexander d’Orient à Lauréat Speak
Focus

Retrouvez-nous le 14 février de 19h30
à 22h au Passage des Gravilliers.

Conférence et sortie des cahiers euro-
péens de l’imaginaire le samedi 2
mars à 17h30, Galerie Florence Leoni.

Infos pratiques : 
Facebook : paris je t’aime = parcours
artistique en forme de cœur
Mail : contact@sansinterditsarrts.com

LE CENTRE LGBT FÊTE 
SA SAINT-VALENTIN !

Samedi 9 février 18h-20h
Animation cocktail, mais pas que ! 

Venez préparer votre Saint-Valentin
avec Carine et Cyril dans une ambiance
conviviale et dans la bonne humeur !

Et à partir de 20h... 
une soirée dansante !

Cocktails à déguster et à apprendre à
concocter : 3€ avec alcool, 2€ sans.
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PORTRAIT D’UNE VOLONTAIREDANIELLE

Une Super Nana
Après ma maîtrise de LEA (anglais-chinois),
j’ai décidé de changer de voie et de revenir à
mes premières amours  : les Arts. J’ai donc
tenté une école d’Arts Appliqués en me spé-
cialisant en architecture d’intérieur. C’est avec
ce changement de cap professionnel que je me
suis autorisée à vivre mon orientation
sexuelle. Bien sûr, j’ai su assez tôt que j’étais
lesbienne, dès l’enfance. Je me sentais diffé-
rente des autres. Mon coming out, je l'ai sur-
tout fait auprès de mes amis.

Vive l’inspiration! A bas les étiquettes!
Je déteste qu’on me range dans des cases. La
plupart de mes anciens amis se sont révélés
être ultras normés. En plus de leur manière de
vivre conformiste, ils cataloguent aussi avec
des préjugés formatés. J’ai surtout été blessée
de l’attitude distante suite à mon coming out
auprès d'une très proche amie que je ne vois
plus aujourd'hui. J’ai eu alors envie de m’in-
vestir dans une association LGBT pour, d’une
part y rencontrer du monde, et d’autre part
redonner à mon tour ce que le Centre m'offre
en tant que public. Je tiens deux rôles très dif-
férents dans l’association : la mise en page de
Genres pour laquelle je travaille beaucoup
seule chez moi, et une collaboration au sein
du Pôle culture. Ce qui me plaît dans ce der-
nier, c'est que les activités et les thématiques
sont très diversifiées. Le Pôle culture a gran-
dement participé à la préparation de la
Marche des Fiertés 2012. Partir d'une simple
idée et arriver à un concept pour finalement
la réaliser concrètement est très  enthousias-
mant. Je suis très fière de cette Marche des
Fiertés des Super Héroïnes et Super Héros car
ce fut un projet galvanisant que nous avons
porté ensemble sur plusieurs mois. De réu-
nions brainstorming en ateliers de conception
des décors du char, je suis très heureuse

d'avoir collaboré avec toute l'équipe du Pôle
culture, et spécialement Christine, Guillaume,
Christian et Marine qui nous ont énormément
aidés dans la confection des dessins. A
chaque étape, faire face à des imprévus, aller
au-delà des obstacles, partir dans l'improvisa-
tion de dernière minute créative, et dans
l’équipe, se soutenir les uns les autres et s’en-
traider a été une expérience inoubliable ! Et
en décembre et janvier derniers, participer à
la manif pour l'égalité des droits a été un
moment fort pour moi : mes premières vraies
manifestations! (en dehors de la Marche des
Fiertés, qui est plus une démarche de visibilité
et un évènement festif). J’apprends beaucoup
au contact de chacun-e-s des Bénévoles
dynamiques avec lesquels je collabore et les
remercie pour ce partage.

Partager et mieux communiquer
C’est ce que je souhaite pour le Centre LGBT,
tant au niveau interne qu'au niveau externe.
Non pas une communication importée du
monde de l’entreprise, mais une communica-
tion servant les valeurs humaines et soli-
daires du monde associatif. La grande diver-
sité de la communauté LGBT signifie que
nous devons nous éduquer sur l’identité de
genre, l’orientation sexuelle pour éviter de
finir plus divisés qu’unis. L'Art est un moyen
pour cela  ! Bien sûr, notre association n’est
pas une galerie d’art, mais nous souhaitons
permettre aux jeunes artistes amateurs de
faire leur promotion et aux artistes confirmés
d'affirmer leur soutien dans nos luttes en
nous honorant de l’exposition de leur œuvres
sur nos murs. A partager avec notre public,
nous rêvons de projets et d'œuvres de qualité
servant au mieux la Culture au Centre  LGBT.
Parce que celle-ci nous permet de conquérir la
liberté et la fierté de qui nous sommes,
soyons libres et fiers de vivre notre vie !

CETTE ENTHOUSIASTE MILITANTE EN HERBE SECOUE LES PRÉJUGÉS PAR
SON ALLIANCE DE TACT ET DE CRÉATIVITÉ. VOILÀ PLUS D’UN AN QU’ELLE
MET EN PAGE LA LETTRE D’INFO DU CENTRE LGBT, INSUFFLE ET PORTE DES
PROJETS AU SEIN DU PÔLE CULTURE. DE SON DOUX REGARD BRUN, ELLE
VOIT LA VIE EN ROUGE. ET, SI ELLE S’ENTOURE DE BLEU, DANS TOUTES SES
NUANCES, C’EST SÛREMENT PARCE QU’ELLE EST ATTIRÉE PAR LA DIVERSITÉ
DE LA PRODUCTION ARTISTIQUE. DE MIRO ET MAGRITTE, ELLE APPRÉCIE
L’APPARENTE SIMPLICITÉ ET LA SYMBOLIQUE SURRÉALISTE. par Mitia
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DU COTÉ DE LA BIBLIOTHÈQUE

Augusten Burroughs, 47 ans
aujourd’hui, est un auteur contempo-
rain américain. Ancien pubeux,
aujourd’hui écrivain et journaliste, il
raconte sa vie déglinguée et déjantée,
avec beaucoup de recul, d’humour et
d’autodérision. Le type même du jeune
urbain qui assume ses errances et ses
doutes, son immaturité et sa naïveté.
Mais contrairement à beaucoup de nos
contemporains people français,
Augusten Burroughs ne verse pas dans
le pathos. Bien au contraire ; sa vie de
dingue est plutôt racontée de manière
jubilatoire. 

On se marre en le lisant, comme on se
marrait il y a dix ans devant des épi-
sodes de Friends. C’est du n’importe
quoi, mais le personnage est attachant
et émouvant. Augusten est hors du
monde, tout en navigant dans un
monde bien réel. Il dénonce aussi sans
le dire, et sans moraliser, la société
actuelle et le milieu gay stéréotypé de
notre époque. Ça se lit tout seul, c’est
drôlement efficace. Cinq de ses récits
autobiographiques sont aujourd’hui
sortis en France (la bibliothèque du
Centre LGBT propose les deux pre-
miers).

Dans «Courir avec des ciseaux»
(2002, parution en France en 2005 aux
éditions Passage du Marais), Augusten
nous raconte son adolescence chez les
fous. Fils cadet d’un prof alcoolique et
d’une poétesse hystérique, il a douze

ans quand ses parents se séparent. Sa
mère, qui ne sait plus vivre sans son
psy, confie un beau jour son fils à
celui-ci, l’étonnant docteur Finch. C’est
ainsi qu’Augusten débarque dans une
maison de fous. Le père, la mère, les
filles, tout le monde a un grain dans la
vieille baraque. Les enfants s’amusent
avec la machine à électrochocs de
papa, font cuire les chats, mangent des
croquettes pour chien... 

Toute la petite famille lit l’avenir tantôt
dans la Bible, tantôt dans les étrons. Et
comme si cela ne suffisait pas, le doc-
teur Finch héberge aussi un certain
nombre de patients, qu’il peut ainsi
suivre à plein temps. C’est dans ce
monde de branques qu’Augusten va
donc grandir. S’il se découvre une très
bonne amie en Natalie, l’une des filles
de la maison, il fait aussi son éducation
sexuelle avec Neil, un ancien patient
du psychiatre, devenu son fils adoptif,
âgé de trente-deux ans au moment des
faits. Tout le monde semble même ravi
de cette union. Car la liberté est le
maître-mot dans cette maison. Les
années 70 battent leur plein, et on
peut faire tout ce dont on a envie…

Dans «Déboire» (2003, parution en
France en 2005 toujours aux éditions
Passage du Marais), Augusten a grandi.
Il est désormais adulte (du moins pour 
l’état civil), vit à New York, et est
devenu créatif dans une agence de pub.

Augusten Burroughs,
écrivain et journaliste américain



15

DU COTÉ DE LA BIBLIOTHÈQUE

Tout va bien pour lui. Sauf qu’il a pris
l’habitude de boire. Boire de plus en
plus, au risque de ne plus se réveiller à
temps pour ses réunions le lendemain,
et de sentir l’alcool 24 heures sur 24.
Jusqu’au jour où l’agence de pub lui
fixe un ultimatum : s’il ne veut pas être
viré, il doit suivre une cure de désin-
toxication. La mort dans l’âme,
Augusten accepte le deal et part un
mois dans un centre gay où il va de
surprise en surprise...

«Pensée magique» (2004, parution
en France en 2008, cette fois aux édi-
tions Eloïse d’Ormesson) est l’occasion
pour l’auteur de revenir sur plusieurs
périodes de sa vie. Son enfance, quand
il voulait devenir transexuel ou était
persuadé d’être un riche héritier. Sa
vie de jeune adulte créateur de pub,
célibataire endurci courant les sites de
rencontres à la recherche d’amants
aux bras musclés. Puis sa vie actuelle
d’auteur à succès, installé en couple
alors que lui-même n’y croyait plus.
Mais dans toutes ces situations,
Augusten reste égal à lui-même, com-
plètement dépassé par les événe-
ments, complètement second degré,
complètement pédé torturé.

C h a n g e m e n t  d e  t o n  r a d i c a l  a v e c
«Un loup à ma table» (2008, parution
en France en 2009, Editions Eloïse
d’Ormesson). Retour à la toute petite
enfance d’Augusten, auprès de ses
vrais parents. Et notamment un père
prof de fac, rongé de psoriasis, dont il
cherche longtemps sinon l’amour, au
moins l’affection. En vain. Augusten
doit se faire une raison et comprendre
que jamais son père ne l’aimera. Il finit
même par accepter que c’est un être
dangereux ; qui commence par laisser  

crever un des chiens de la famille,
avant de menacer de tuer son propre
fils. Et face à ce monstre, ce loup,
Augusten est seul, ne pouvant compter
ni sur son frère aîné, ni sur sa mère,
qui préfère s’enfermer des journées
entières dans son bureau pour écrire
des poèmes et avaler des calmants.

«Effets probables secondaires»
enfin (2006, parution en France en
2012, Editions Eloïse d’Ormesson) est
le dernier livre de Burroughs publié
pour l’instant en France. Une suite de
nouvelles, sur un peu toutes les
époques de la vie de l’auteur. On y voit
Augusten aider une amie lesbienne
lipstick à trouver la femme de sa vie.
Acheter un second chien, et se désoler
de ne pas parvenir à l’aimer. Épier Uma
Thurman depuis la fenêtre de son
bureau. Partir en séjour à Londres et
passer ses journées enfermé dans sa
chambre d’hôtel. Se casser une dent
dans un restaurant et fantasmer un
procès qui lui ferait gagner des mil-
lions. S’enthousiasmer pour les goûts
fantastiques des chips en vente en
Angleterre... Des épisodes d’enfance
avec sa mère foldingue...

Thomas Dupuy

Ouvrages disponibles en consulta-
tion à la bibliothèque du Centre
LGBT, comme plusieurs milliers d’au-
tres livres et documents.
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PROGRAMME DU CENTRE

Du 1er février au 7 mars 2013 
JEMMY LAMAR
LES JOIES DE 
L’AUTOPORTRAIT

« Les Joies de l'Autoportrait », est une
collection de photos nourrie par un grand
nombre d'influences, parfois très diffé-
rentes les unes des autres. 
Les images de l'artiste sont des fenêtres donnant
sur un univers aux personnages fantasques :
parfois drôles, parfois effrayants, aux tenues sin-
gulières et aux postures exotiques.
Un vernissage multimédia le vendredi 1er
février à partir de 20h30 : le sous-sol accueil-
lera exceptionnellement une exposition éphé-
mère projetée ainsi qu'une vidéo de l'artiste et
un dj set de Jeune Os, invité pour l'occasion.
Facebook : http://bit.ly/jemmylamarfb
Au Centre LGBT, entrée libre.

Vendredi 8 février à 20h 
PROJECTION DOCUMENTAIRE
«LES INVERTIS»

Des pissotières aux premières backrooms de la
rue Saint-Anne, des hauts lieux de la fête
comme le Palace à l'explosion du Marais
jusqu'aux nouveaux espaces de sociabilité
LGBT, ils parcourent l'histoire et les mutations
des quartiers gays parisiens, une histoire qui
accompagne toujours l'évolution de la visibilité
homosexuelle.
Facebook : http://bit.ly/lesinvertisfb
Au Centre, entrée libre.

«SOIRÉE SPÉCIALE POÉSIE» pour les poètes
amateurs! Si le cœur vous en dit, vous pouvez
apporter vos poèmes, ou les poèmes que
vous aimez, et les partager avec le public !
La Bibliothèque Jean Le Bitoux vous ouvre ses
portes, c’est un lieu tout de simplicité où nous
n'avons d’autre désir que de vous faire parta-
ger, en toute amitié, notre amour de la poésie! 
En fin de lecture, nous vous inviterons à plonger
dans les nombreux livres de poésie parsemés
dans toute la salle, et qui seront à la disposition
du public. Vous avez encore quelques semaines
pour vous préparer à venir nous déclamer votre
poème favori ou prêter votre jolie voix!
Au Centre, entrée libre.

Antoine Capliez et
Thierry Benamari tra-
versent un siècle de
mémoire interlope
dans le gay Paris.

Vendredi 22 février de 19h30 à 22h30 
SALON ET TABLE RONDE
LIVRE HOMOPARENTAL

Vendredi 15 mars de 19h30 à 22h30 
POÉSIE
SOIRÉE SPÉCIALE POÉSIE

Mardi12 février de 19h à 20h
RENCONTRE LITTÉRAIRE
VIVE LES MARIÉS !

2ème Salon du Livre Homoparental -
Table ronde avec Caroline Mecary, Serge
Portelli et Clélia Richard. Organisé par
l’APGL & le Centre LGBT Paris-ÎdF.
Au Centre LGBT,  entrée libre.

A l'occasion de l'édition spéciale d'un coffret
«Vive les mariés» pour le livre de Pierre et
Gilles  «Autobiographie en Photomatons»,
Emmanuel Pierrat, avocat des mariés de
Bègles en 2004, chroniqueur à Têtu et auteur
de Comme un seul homme : droit, genre, sexe
et politique dialoguerait avec Thomas
Doustaly, directeur éditorial de Bazar Edition
au sujet de la lutte pour les droits des homo-
sexuels en France des années 70 à nos jours.
Au Centre, entrée libre.



DÉCALAGE 
TOURNOI 
ANNUEL 
DE HANDBALL

Décalage organise son tournoi annuel de
Handball loisir, le dimanche 24 février de 9h
à 18h.
Le tournoi est ouvert à tous, pour un moment de
convivialité, de fair-play et de loisir. 
Les inscriptions, d'un montant de 6 €, sont
ouvertes en individuel ou par équipe. 
Pour plus d'informations, contacter : 
decalage.paris@gmail.com

ASSOCIATIONS MEMBRES DU CENTRE
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FRONT RUNNERS
COURSE DE 
SAINT-VALENTIN

Première course en couple de la capi-
tale, c'est l'occasion de venir courir avec
votre chéri(e), un ou une ami(e), voire
une rencontre plus récente...
De quoi tester votre amour et votre
endurance par la même occasion. Cette
course valide tous les couples et se pra-
tique sur les parties goudronnées du parc
sur une boucle de 2 km. Les coureurs «
solo » se lanceront dans une course de
10 km, suivi 5 minutes plus tard par les
duos  qui n'auront, eux, que 6 km à parcourir. 
«L'Opération Cupidon», formule
reconduite en 2013, vous propose de
vous trouver un partenaire pour courir le
6 km en duo. On ne sait jamais, peut-être
rencontrerez-vous une belle coureuse ou
un beau coureur esseulé(e) partageant
une même passion... D'une centaine de
coureurs à ses débuts, la course de la
Saint-Valentin attend 750 coureurs en 2013.
Aides Île-de-France procèdera à une
campagne de dépistage rapide dans
l'enceinte du gymnase Jaurès (87 ave-
nue Jean Jaurès, métro Laumière) le
samedi 16 février, de 10h à 14h.
Samedi 16 février 2013
Parc des Buttes-Chaumont
www.frontrunnersparis.org
Tango : Pour la première fois, les Front
Runners de Paris vous proposent un Tea
Dance au Tango, ce sera le 3 mars. Un
rendez-vous sportif, solidaire, joyeux et
musical sous la houlette de DJ Sheila Dance...
Tango : 3 mars 2013, de 18h à 23h.
PAF : 6 €.

Les Front Runners
de Paris invitent
les couples à cou-
rir dans le cadre
romantique du
Parc des Buttes
Chaumont.

LES GAIS RETRAITÉS
À LA RECHERCHE 
DU TEMPS RETROUVÉ

Association de loi 1901, créée en 1983 par
Jacques Lemonnier, LGR s’efforce de lutter
contre toute forme de rejet, isolement ou
discrimination liés à l’âge et aux sensibili-
tés de notre communauté.
Trait d'union entre les gays du 3ème âge
depuis plus de 20 ans, LGR aide à briser le
mur de leur solitude et à mieux assumer
leur différence. Différence, que le vieillisse-
ment peut rendre pénible à supporter.
Loisirs, activités culturelles et rencontres
sont au programme. Solidaires à l'ensem-
ble de la communauté gay, nous restons
fidèles à notre devise :
Les Gai-e-s Retraité-e-s ne battent
pas en retraite. 
L’association assure une permanence
mensuelle les troisièmes mercredis du
mois, de 17 à 18 h, à la Bibliothèque du
Centre LGBT.
Les Gais Retraités présentent le bulletin
d’informations mensuel proposant leurs
activités culturelles et festives ouvertes
très cordialement aux autres associations.

Tél : 01 43 47 07 63
lesgaisretraites.assoc@orange.fr
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PODIUM PARIS
& SOS HOMOPHOBIE
THÉ DANSANT 

Thé Dansant au profit de SOS
Homophobie et Podium Paris.
En association avec SOS homophobie,
Podium Paris organise un thé dansant au
Tango – la Boite à Frissons 
10 février 2013 de 18 à 23 heures.
L’ambiance sera assurée par DJ – RV le
célèbre animateur des Follivores-
Crazyvores.
Entrée: 6 €

EQUIVOX, MÉLO’MEN
ET CARAMELS FOUS
VOIX CONTRE LE SIDA

Deux soirées exceptionnelles au Théâtre
du Gymnase Marie Bell le dimanche 24
février et le lundi 25 février 2013 à 20h30.
Ensemble pour la 15ème fois, le chœur
Equivox, le chœur Mélo’Men et les
Caramels Fous se retrouvent à nouveau
pour le rendez-vous « Des Voix Contre le
Sida », afin de récolter des fonds au profit
d’associations de lutte contre le sida et
d’aide aux malades. 

Les bénéfices de cette 15ème édition
des Voix Contre le Sida, seront donnés à
deux associations :

L'APTAA (Association pour le Partage des
Traitements Anti-SIDA avec l’Afrique)
ayant pour but de participer à l’effort inter-
national qui doit être fait pour permettre
aux malades du SIDA des pays pauvres, en
particulier africains, de bénéficier des trai-
tements efficaces disponibles depuis plus
de dix ans dans les pays riches,

LE REFUGE qui propose un héberge-
ment temporaire et un accompagnement
social, médical et psychologique aux
jeunes majeurs, filles et garçons, victimes
d'homophobie.
Tarifs : 10, 20, 25 et 30 €
Réservation téléphonique: 01 42 46 79 79
ou Internet : www.theatredugymnase.com 

«Il était une fois deux filles de la
République. Elles se marièrent et eurent
beaucoup d’enfants...» 27 janvier 2013
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ZOOM ASSOCIATION

Les Ours de Paris

L'association Les Ours de Paris a été créée
en 2000, par un groupe de bears, souhai-
tant donner une visibilité à cette compo-
sante du mouvement LGBT de  gays ne cor-
respondant pas aux canons habituels de la
"beauté" masculine. A la fois gros, poilu et
barbu, le bear  incarne une image brute et
naturelle de l’homme viril. Suivent toutes
les déclinaisons : bear, cub, muscle bear,
daddy bear, polar bear, chubb… Mais Bear
c’est surtout  un état d'esprit de camarade-
rie et de bon-vivant : manger et boire
ensemble font partie de leur manière
d’être. Cet art de vivre allie convivialité et
ouverture aux autres car connaître une
double exclusion du fait d'être gay et gros
nourrit une sensibilité à la différence.

Selon les pays, la composante bear est plus
ou moins développée mais est plus pré-
sente dans les pays anglo-saxons. Ainsi le
poil connaît depuis quelques annéees un
regain d'intérêt dans la communauté gay :
l'épilation n'est plus la règle comme dans
les années 80-90 et les torses poilus et les
barbes s'exposent d'avantage. Mais la
question du poids demeure moins admise.
Pour autant les ours se sont fait une place
dans la communauté, à force de volonté et
sans doute aussi grâce à leur esprit festif.
D’ailleurs les événements pour les bears
fédèrent souvent beaucoup de non-bears
qui trouvent là plus d'empathie que dans
d'autres lieux ou occasions dont ils peuvent
se sentir exclus pour des raisons de phy-
sique, d'âge ou de handicaps…

Les Ours de Paris organisent des manifesta-
tions à caractère convivial. Le premier d'en-
tre eux est la Fierté Ours, qui propose
chaque année, au moment du pont de
l'Ascension, un programme de soirées,
dîners, apéritifs, saunas, pique-niques…
avec en point d'orgue une soirée où est élu
le Monsieur Ours de l'année. Donner des
opportunités de se retrouver, au travers de
fêtes, et d'événements qui leur sont desti-
nés, permet ainsi de réagir face à une
exclusion sur un critère essentiellement
physique. C’est la possibilité de manifester
à l'inverse une sorte de "fierté", en mon-
trant et ses kilos et ses poils, à ceux qui
éprouvent du goût pour ce type de phy-
sique (les chasers, admirers…).

L'association compte une vingtaine de
membres, bénévoles qui ont fait le choix de
s'investir dans la conception et la mise en
œuvre de ces événements. Il ne s'agit donc
pas d'une association qui propose des acti-
vités à ses membres, mais plutôt d'une
agrégation d'énergies et de volontés desti-
née à faire vivre une identité bear, au tra-
vers des RDV qui sont proposés. L'adhésion
se fait sur la base d'un réel engagement de
ceux qui souhaitent les rejoindre. Les évé-
nements organisés sont ensuite ouverts à
tous, membres ou non-membres.

L'association a connu un nouvel essor en
2008, avec l'organisation de la Fierté Ours
qui fêtera en 2013, sa 6ème année d'exis-
tence Pour 2013, Les Ours de Paris vont
poursuivre la dynamique engagée, avec un
semaine de Fierté Ours plus conséquente
du 7 au 12 mai : 3 soirées dans des lieux
partenaires, une croisière sur la Seine, la
soirée d'élection à La Scène Bastille, le
samedi 11 mai et de nombreux RDV : apé-
ritifs, dîners, brunchs et pique-niques…
A noter que l'inscription des candidats à
l'élection est d'ores et déjà ouvert sur leur
site. Dès mars,  votez en ligne pour choisir
les 10 candidats qui participeront à l'élec-
tion finale en mai ! www.lesoursdeparis.fr



PARTENARIATS

20

Une soirée-débat le 5 février à 20h30
au cinéma l’Arlequin à la suite de la projec-
tion de La Parade, en présence de: 
- Najat Vallaud-Belkacem, Ministre des
Droits des Femmes et porte-parole du
Gouvernement, Chargée de mission inter-
ministérielle de lutte contre l’homophobie
- Geneviève Garrigos, Présidente
d’Amnesty International France
- Michaël Bouvard, représentant de SOS
Homophobie France
- Nicolas Gougain, porte-parole de l’asso-
ciation Inter-LGBT
- Sophie Dulac, distributrice et exploi-
tante du film
Déjà dans les salles depuis le 16 janvier.

La Parade, un film de Srđan Dragojević

Distribué par Sophie Dulac Distribution
En voulant sauver son pitbull chéri et
contenter sa fiancée capricieuse, Lemon,
parrain des gangsters de Belgrade, se voit
obligé d’assurer la sécurité de la première
Gay Pride de Serbie.  Pour l’aider dans
cette mission impossible, il part à la
recherche d’anciens mercenaires. Serbes,
Musulmans, Bosniaques, Albanais du
Kosovo et combattants croates se retrou-
vent aux côtés des militants homo-
sexuels...

Actuellement

CINÉMA 
LA PARADE

Actuellement

DVD
KYSS MIG

Kyss Mig, Une Histoire Suédoise
Un film de Alexandra-Therese Keining.
Distribué par Outplay
En Suède, une famille recomposée comme
une autre : Lasse, le père de Mia et Oskar,
va épouser Elisabeth, la mère de Frida, et
organise à cette occasion une fête où tous
deux convient leurs amis et enfants. Venue
de Stockholm où elle vit avec son fiancé
depuis plusieurs années, Mia, qui rend
rarement visite à son père, ne se lie pas
facilement avec sa future belle famille.
Surtout avec Frida dont elle apprécie peu
l’exubérance…

Jeu concours : 2 places cinéma à gagner en
répondant à la question suivante : «En quelle
année a eu lieu la 1ère Gay Pride en Serbie ?»
Répondez en écrivant à 
refgenres@centrelgbtparis.org. 
Ce qu’en pensent Catherine et Anne :
"Pour une fois la caricature (de l'homo-
sexuel, du couple hétérosexuel) sert la
bonne cause : le militantisme LGBT, et plus
largement le militantisme pour les droits
humains, avec en prime les nationalismes
tournés en dérision. Un peu dans le même
esprit que "Et maintenant, on va où ?" de
Nadine Labakhi à propos des conflits entre
communautés au Moyen-Orient. Du très
drôle avec beaucoup de liberté sur du très
grave." 
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NOS PERMANENCES
Sur rendez-vous pris à l’accueil, sur place
ou par téléphone au 01 43 57 21 47.
JURIDIQUE 
Samedi 13h-16h, toutes questions de droit
PSYCHOLOGIQUE
Lundi 18h-20h, mercredi de 19h-
20h30 et samedi 17h-19h 
SOCIAL
Jeudi 18h30-20h avec un(e) assis-
tant(e) social(e)
ACCOMPAGNEMENT VERS L’EMPLOI
Samedi 16h-18h

BIBLIOTHÈQUE
Lundi, mardi, mercredi 18h-20h, vendredi
15h-17h, samedi 17h-19h (sans RDV)

« Histoire et Mémoire », le 2ème
et dernier samedis du mois 18h-20h

JEUNESSE LGBT
Convivialité et activités pour les 18-25 ans
Mercredi 18h-20h

VENDREDI DES FEMMES
Convivialité et activités Vendredi 20h-22h
AUTRES LIGNES D’ÉCOUTE 
Actions-traitements01 43 67 00 00 lundi
à vendredi 15h-18h Drogues Info
Service 0 800 23 13 13 (appel gratuit
depuis un poste fixe et au coût d’une
communication ordinaire depuis un
portable en composant le 01 70 23 13
13), 7 jours sur 7 de 8h à 2h | Sida Info
Service 0 800 840 800 tous les jours,
24 h sur 24 Hépatites Info Service
0 800 845 800 tous les jours, 8h-23h|
Sida Info Droit 0 810 840 800 lundi
14h-18h, mardi 14h-20h, mercredi et
jeudi 16h-20h, vendredi 14h-18h |
Ligne Azur 0 810 20 30 40 tous les
jours 8h-23h | SOS homophobie
0 810 108 135 ou au 01 48 06 42 41,
du lundi au vendredi de 18h à 22h, le
samedi de 14h à 16h, le dimanche de
18h à 20h, et le premier lundi de
chaque mois de 22h à minuit | Kiosque
Infos Sida 01 44 78 00 00 lundi 11h-
19h, mardi à vendredi 10h-19h,
samedi 11h-14h et 15h-19h | Réseau
ESPAS Soutien psychologique (accueil
sur RDV) 01 42 72 64 86

13h 15h30 18h 20h19h
Lundi
Mardi
Merc.
Jeudi
Vend.
Sam.

63 rue Beaubourg – 75003 PARIS
Mo Rambuteau ou Arts-et-Métiers
Tél. accueil 01 43 57 21 47
Tél. secrétariat 01 43 57 75 95
www.centreLGBTparis.org
contact@centreLGBTparis.org

LE VENDREDI DES FEMMES
Tous les vendredis à 20h
Activités non-mixtes

Vendredi 1er février : Mathilde,
Ingénieure d'Etudes à la Direction des
musées de France (département des
Collections), vous propose une confé-
rence/débat "Rosa Bonheur (1822-1899),
une femme et une artiste au 19e siècle".
Suzette Robichon qui vient de faire paraî-
tre un ouvrage sur Rosa Bonheur "Ceci est
mon testament..." sera aussi présente... 
Samedi 9 février : allons au Calamity Joe
(l'ancien Fox) dans la même rue que l'an-
cien MAIS ... on irait le samedi, car le ven-
dredi c'est mixte ;-)
Vendredi 15 février : S'lame de fond,
groupe féministe gouines et trans propose
de partager des moments de création poé-
tico-politiques et des scènes slam afin de
faire vivre des paroles singulières.
vendredi 22 février : pas encore défini
www.centreLGBTparis.org
Contact : VDF@centreLGBTparis.org
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Samedi 2, de 14h à 18h, Centre LGBT
Assembléé générale du Centre

Dimanche 7 avril 
15ème Printemps des Associations,
de l’Inter-LGBT

Vendredi 22 février 19h30-22h30 au Centre
2e Salon du Livre Homoparental -
Table ronde avec Caroline Mecary,
Serge Portelli et Clélia Richard

Samedi 2 février, 22h, Caves Lechapelais
7 rue Lechapelais 75017 Paris
Meeting européen de l’ASMF

Dimanche 3 février 18h-23h au Tango
Thé dansant de Paris 2018
Dimanche 3 février au Cud
Thé Dansant de Flag!

Samedi 2 février 13h-20h
Assemblée générale de l'ACGLSF

Vendredi 1er février 
20 ans de Cineffable

Dimanche 24 février 9h-18h
Association Décalage, tournoi
annuel de handball loisir

Dimanche 24 février 20h30 
et lundi 25 février 20h30
Concert des Voix Contre le Sida  15ème
édition au profit d'assos de lutte
contre et de vie avec le VIH

Dimanche 10 février 18h-23h
Thé Dansant SOS homophobie avec 
spectacle de Podium Paris à 20h au Tango

Dimanche 17 février, 18h-23h au Cud
Snaked party- soirée du Nouvel an
chinois du Long Yang Club-Paris
22 au 24, 13h-17h au Pôle Simon Lefranc,
9 rue Simon Lefranc 75004 PARIS
2ème Salon du Livre Homoparental - APGL

Samedi 9 février 18h
Cocktail Saint Valentin au Centre
LGBT suivi d’une soirée dansante

Dimanche 3 février 13h-20h
Table ronde politique et culturelle de
l'ACGLSF en Langue des Signes Française

Lundi 4 février, au Mange-Disque
Bingo du Long Yang Club-Paris

Semaine autour de l’IDAHO
Débat à la Mairie du 3e

Date à défnir
Thé des Fiertés inter-associatif de
l’Inter-LGBT

Jeudi 18 avril
Recrutement de printemps du Centre

Vendredi 15 mars, 19h30, Centre LGBT
Soirée spéciale poésie

Vendredi 1er février, à 20h, Centre LGBT
Vernissage-Exposition Jemmy Lamar

Vendredi 8 février, à 20h, Centre LGBT
Projection du documentaire “Les Invertis”

Semaine autour de l’IDAHO
Débat au Centre LGBT

MARS

AVRIL

MAI

FÉVRIER
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Samedi 18, de 15h à 18h, place Edmond
Michelet, Paris 4ème (sous réserve)
Rassemblement inter-associatif
LGBT, du Centre LGBT

17 au 20 mai
10 ème Édition du Tournoi
International de Paris
Date à défnir
Tournoi de pétanque inter-associatif
des Mâles Fêteurs

Vendredi 17 mai
Publication du rapport annuel de SOS homophobie
Édition des cartes de l’ILGA

Semaine autour de la Marche des Fiertés

Samedi 29 juin
Marche des Fiertés LGBT de Paris, de
l’Inter-LGBT

Samedi 18
« Rendez-vous de Paris », compétition
internationale de danse sportive
same-sex des Gais Musette

JUIN

Mercredi 10 au samedi 20, Marseille
Europride

Date à définir
2ème Salon du livre lesbien du Centre
LGBT de Paris-ÎdF

Samedi 14
20 ans de Contact

Événements du Centre LGBT Paris-ÎdF

Événements des associations membres
du Centre LGBT Paris-ÎdF

Présence du Centre LGBT Paris-ÎdF lors
d’événements partenaires

Le 24 janvier, Monique Issele, protago-
niste du film LES INVISIBLES, venue par-
ler du film avec les Senioritas!

Monique Issele et Isabelle Gentilhomme.

Soirée dédicace  avec  Fabien Béhar, auteur
de Fuck Buddies, accompagné de son amie
Désirée Olmi, comédienne de son état et de
Michel, des Editions La Musardine.



Le Centre LGBT Paris-Île-de-France, c’est 60 Volontaires qui donnent bénévolement de leur
temps et 75 associations membres pour agir en faveur des personnes et acteurs
LGBT de Paris et d’Île-de-France.

Association agréée Jeunesse et éducation populaire depuis 1999, 
le Centre est membre de :

Les actions du Centre sont soutenues par :

Il appuie ses associations membres
avec :. un lieu de domiciliation,. un relais d’information,. un prêt de salles d’activités et de réunions,. des partenariats pour articuler leurs
actions aux activités du Centre.
Il se mobilise pour lutter contre les
discriminations et promouvoir l’égalité
de toutes et tous :. en participant aux événements natio-
naux (IDAHO, Marche des fiertés,
Existrans, 1er  décembre),. en contribuant aux travaux de l’ILGA,
de l’Inter-LGBT, aux consultations, publiques,. en interpellant les pouvoirs publics
régulièrement sur les thématiques LGBT.

Contact presse : copresidence@centrelgbtparis.org 
Pour devenir volontaire : recrutement@centrelgbtparis.org
Pour faire un don financier : don@centrelgbtparis.org
Pour faire un don de livres, magazines… : bibliotheque@centrelgbtparis.org
Pour les partenariats culturels : refculture@centrelgbtparis.org

Pour nos associations membres :
Pour réserver une salle : planning@centrelgbtparis.org
Pour annoncer vos événements inter-associatifs : assos.genres@centrelgbtparis.org

Le Centre Lesbien, Gai, Bi et Trans de Paris-Île-de-France
Se trouver, s’entraider et lutter pour l’égalité des droits
Lieu d’accueil, d’information, de soutien, de convivialité pour les associations et les per-
sonnes LGBT et leurs alliés. Il lutte contre toutes les discriminations, notamment celles liées à
l’identité de genre et l’orientation sexuelle.

Les rapports d'activités et financiers sont consultables sur notre site : 
www.centrelgbtparis.org/spip.php?rubrique6

Il propose pour les personnes LGBT
et leurs alliés :. un lieu d’accueil pour informer et
orienter,. un bar associatif,. une bibliothèque de prêt et de consul-
tation,. des activités culturelles et festives,. des entretiens individuels avec des
professionnels sur les questions juridiques,
psychologiques, sociales, de santé ou de
conseil à l’emploi,. des actions d’informations et de sensi-
bilisation 

sur les questions de santé,. des activités réservées aux femmes,. des activités pour les jeunes LGBT.


